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« Frontières » ?
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Frontières, le média qui monte, qui monte… qui fait des
enquêtes  punchy,  qui  parle  clair,  qui  n’est  pas
subventionné ni payé pour nous manoeuvrer et nous faire
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prendre des  vessies pour des lanternes et qui nous
rassure, nous patriotes : enfin un vrai journal avec de
vrais journalistes qui a pignon sur rue et qui porte
notre voix. Une révolution, un miracle, un coin de ciel
bleu au milieu de l’orage. 

De quoi inquiéter les autres, les médias du système,
ceux qui crachent à longueur d’année sur les chaînes
Bolloré, obligées, elles, pour ne pas subir le sort de
C8, de limiter la part d’infos « patriotes »… quand le
reste des médias n’ont aucune obligation… ça en dit long
! 

Or, depuis plusieurs jours, la Fondation Jean Jaurès,
proche  du  Parti  Socialiste,  multiplie  les  attaques
contre  Frontières  qu’elle   qualifie  carrément  de
« menace pour la République », appelant à peine voilée à
leur  interdiction pure et simple.

Qu’est-ce dont que cette Fondation Jean Jaurès ? 

La  Fondation  Jean-Jaurès  est  une  fondation  reconnue
d’utilité publique[2] créée en 1992 par l’ancien Premier
ministre socialiste Pierre Mauroy avec le soutien de la
Première ministre Édith Cresson[3] avant la déroute du
Parti  socialiste  (PS)  aux  élections  législatives  de
1993. Créée 78 ans après la mort de Jean Jaurès et 41
ans après celle de son dernier enfant, elle n’a aucun
lien avec sa famille ni avec le quotidien qu’il a fondé,
L’Humanité.

Présidée  depuis  2022  par  l’ancien  Premier  ministre
socialiste Jean-Marc Ayrault, la Fondation Jean-Jaurès
est parfois considérée comme proche du PS[4] et parfois,
en  particulier  depuis  2017,  comme  proche  de  La
République en marche[5]. Elle a reçu à partir de cette
année-là  d’importantes  subventions  gouvernementales,
puis a participé fin 2021 au lancement du comité de



soutien national pour la campagne présidentielle d’Anne
Hidalgo[6]. Elémentaire, mon cher Watson… 

Bref,  une  espèce  de  laboratoire  d’idées  (Think  tank)
 destiné à peser de tous les moyens pour empêcher  les
Français  d’ouvrir  les  yeux  sur  la  vraie  nature  du
« socialisme à la française » qui sévit depuis  1992,
l’année de Maastricht, il n’y a pas de hasard…  Créé par
Cresson et Mauroy, le père d’Aubry. Tout un programme…

Et ce machin, dès sa naissance, bénéficie de nos sous,
évidemment. Des millions d’euros… pas pour construire
des  crèches  ou  des  écoles,  non,  pour  assurer  la
pérennité du pouvoir politique à ceux qui partagent les
 idées (je ne peux parler de valeurs ! ) des fondateurs.
D’où la proximité de ce laboratoire d’idées (Think tank)
avec Macron… 

La fondation a été reconnue d’utilité publique par décret de
la Premier ministre Édith Cresson à sa création en février
1992[3][source  insuffisante].  Alors  que  le  concept  de
« fondation politique » n’existe pas encore en France, Pierre
Mauroy, premier secrétaire du PS, souhaitait que celui-ci se
dote, à l’instar des autres partis socialistes européens, d’un
outil  de  promotion  de  la  démocratie  et  de  rayonnement  de
l’expérience socialiste française[7].

Le  budget  provisoire  voté  en  2016  était  de  2,73  millions
d’euros. La Fondation bénéficiait alors de subsides versés par
les  présidences  des  deux  Assemblées  et  les  groupes
parlementaires  socialistes  par  le  biais  de  la  réserve
parlementaire, supprimée après l’élection d’Emmanuel Macron.
[…]

Le  rapprochement  entre  la  Fondation  Jean  Jaurès  et  La
République en Marche est signalé par le magazine Le Point dès
2017[12].

Gilles Finchelstein travaille pour l’agence publicitaire Havas



Worldwide[14],  qui  selon  Mediapart  «  représente  les  trois
quarts de ses activités »[15] et a continué à s’infiltrer dans
la machine politique, en « jetant son dévolu sur Emmanuel
Macron », bien avant son élection, « pour être depuis 2017
installée au cœur même du pouvoir ». Wikipedia

Bref, nous payons  des sommes folles pour empêcher la
démocratie,  pour  permettre  à  des  gens  influents  de
manoeuvre  l’information  et  de  faire  élire  qui  ils
veulent… Charmant ! On comprend bien leur agacement, que
dis-je,  leur  panique  devant  les  Bolloré,  Hanouna,
Lafont, et Frontières.

Voir la réponse de Samuel Lafont et quelques autres  ci-
dessous.

 

« De nombreux commentateurs politiques, qui ne sont jamais
passés eux-mêmes à l’action, déclarent les autres « morts »
systématiquement.
On en a fait l’expérience avec Reconquête. Ces gens prennent
leurs  désirs  pour  des  réalités.  »
@Samuel_Lafontpic.twitter.com/7eAQX5HP8G

— Eléonore Lhéritier (@EleonoreLP) March 21, 2025

Et de lancer un appel aux dons pour pouvoir continuer. à
mener  le  combat  de  David  contre  Goliath,  sans
subvention…
.

� Samuel Lafont : « Même certains journalistes de gauche
ont été gênés par cette note de la fondation Jean Jaurès
qui attaque Frontières en parlant d’une « menace pour la
République »»

� Claude Chollet :  « À la Légion étrangère, on dit :
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“Beaucoup d’ennemis, beaucoup d’honneur !” Vous avez
beaucoup d’honneur chez Frontières. Il faudra regarder
qui est derrière cette fondation Jean Jaurès et d’où ils
parlent. »

�  Matthias  Renault  «  La  fondation  Jean  Jaurès  fait
partie de ces officines qui ont une pseudo-expertise. La
technique  du  procès  politique  par  des  officines  de
gauche, ce n’est pas nouveau. Le but, c’est le procès
politique ! »

� Samuel Lafont : « Je suis déçu de Raphaël Llorca, il
nous  avait  habitués  à  mieux.  Mais  sa  note  pour  la
fondation  Jean  Jaurès  sur  Frontières  est  criblée  de
mensonges. Ça dit beaucoup sur cette fondation et sur la
gauche en général »

� Face à cette campagne, nous avons lancé une opération
de dons exceptionnelle de 3 jours.
Comment nous soutenir :
�  En  ligne  :  Rendez-vous  sur  notre  page  de  dons
sécurisée  en  cliquant  ici

� Par chèque : Libellez votre chèque à l’ordre de « APFL
Frontières » et envoyez-le à l’adresse suivante :

ARTEFAKT EDITIONS
20 RUE DE BASSANO
75116 PARIS
Chaque don, quel que soit son montant, compte énormément
et  contribuera  directement  à  la  défense  de  notre
indépendance. De plus vos dons sont déductibles de vos
impôts à hauteur de 66% de leur montant.

Nous vous remercions chaleureusement pour votre soutien
indéfectible.  C’est  grâce  à  vous  que  nous  pouvons
continuer  à  défendre  une  information  libre  et
indépendante.



➡️ Ce nouvel appel à la censure n’est que la dernière
étape d’une série d’attaques contre notre média, qui
dérange par sa liberté de ton, son audience croissante,
et son refus de plier.
� Samuel Lafont : « Même certains journalistes de gauche
ont été gênés par cette note de la fondation Jean Jaurès
qui attaque Frontières en parlant d’une « menace pour la
République »»

� Claude Chollet :  « À la Légion étrangère, on dit :
“Beaucoup d’ennemis, beaucoup d’honneur !” Vous avez
beaucoup d’honneur chez Frontières. Il faudra regarder
qui est derrière cette fondation Jean Jaurès et d’où ils
parlent. »

�  Matthias  Renault  «  La  fondation  Jean  Jaurès  fait
partie de ces officines qui ont une pseudo-expertise. La
technique  du  procès  politique  par  des  officines  de
gauche, ce n’est pas nouveau. Le but, c’est le procès
politique ! »

� Samuel Lafont : « Je suis déçu de Raphaël Llorca, il
nous  avait  habitués  à  mieux.  Mais  sa  note  pour  la
fondation  Jean  Jaurès  sur  Frontières  est  criblée  de
mensonges. Ça dit beaucoup sur cette fondation et sur la
gauche en général »


